
	

	

Les acteurs du quartier 
  

Le groupe-pilote 
 
Le groupe-pilote est le moteur de la dynamique du Quartier durable citoyen. Il s’adjoint des 
partenaires, constitue des groupes de travail et soutient les initiatives existantes pour mener le projet 
au bénéfice de l’ensemble des habitants et usagers du quartier. 
Le groupe-pilote, constitue d’un noyau d’habitants ou usagers actifs dans le quartier, élabore les 
premières définitions du projet, prend les premiers contacts, etc. 
Par la suite, il est au centre de l’élaboration collective et créative des actions. Il devra permettre 
d’identifier les principaux enjeux et de construire collectivement des réponses. Il est garant de la bonne 
avancée du processus et de sa cohérence et sera un acteur privilégié pour l’évaluation du projet. Il est 
responsable du suivi et de la bonne communication entre les acteurs. Souvent, il joue aussi un rôle 
organisationnel en produisant des événements, surtout au commencement du projet. 
Pour autant, le groupe-pilote n’est pas voué à jouer ces rôles indéfiniment et d’autres personnes 
peuvent également prendre le relais par la suite, par exemple celles impliquées dans les groupes de 
travail. Un groupe-pilote doit avoir conscience de son caractère évolutif s’il souhaite perdurer. 

Les groupes de travail 
	
Pour qu’une initiative de Quartier durable puisse prendre de l’ampleur, l’ouverture à de nouvelles 
énergies semble intéressante voire nécessaire. 
La pratique montre que des groupes de travail, appelés aussi groupes thématiques ou groupes 
d’action, se créent soit pour porter un événement (par exemple une fête de quartier), soit pour mener 
une réflexion thématique (par exemple la mobilité), soit enfin, pour produire une action dans la durée 
(par exemple, un jardin partagé). 
Ces groupes de travail peuvent se constituer à l’initiative du groupe-pilote ou non, dès le démarrage 
du projet ou au cours de son développement. Dans certains cas, des groupes existent déjà en amont 
du projet et il est intéressant de les associer et de les considérer comme groupe de travail. 
Leur nombre, composition, fonction peut évoluer au fil du temps. Il arrive que certains groupes de 
travail se détachent fortement du noyau initial. La dynamique des Quartiers durables suppose 
néanmoins qu’un lien transversal continue de s’établir, à travers la vision pour le quartier et les enjeux 
de la charte. 

Les partenaires du projet 
Les partenaires sont des organismes privés ou publics qui s’allient au projet et plus spécifiquement au 
groupe-pilote afin d’apporter un soutien concret et actif. Ils participent aux activités thématiques et 
soutiennent le projet par des apports en analyses, compétences, locaux, outils de communication, 
moyens divers. 
 
 
 



	

	

 
 
 
Ce partenariat est à rechercher par le groupe-pilote dès la constitution du dossier de candidature. La 
recherche de nouveaux partenaires peut se poursuivre tout au long du projet dans une volonté 
d’ouverture, de recherche de nouvelles compétences ou de nouvelles forces. Les collaborations sont 
diverses : elles agissent dans les domaines environnementaux, sociaux ou économiques ; elles sont 
locales, régionales, voire internationales. Les partenaires publics et en particulier la commune sont 
essentiels vu les nombreuses compétences qu’ils peuvent apporter à l’échelle du territoire. 
 

Les habitants du quartier 
	
Le projet de Quartier durable a pour vocation de rayonner au-delà des personnes qui l’ont initié : 
chacun peut y participer et y apporter sa contribution. 
Les publics auxquels il s’adresse sont en premier lieu les habitants et usagers du quartier (travailleurs, 
étudiants, écoliers, commerçants, membres de réseaux associatifs,…). Ces personnes peuvent 
s’impliquer de bien des manières, les degrés d’engagement pouvant être très divers. 
L’engagement citoyen peut ainsi se situer au niveau de la production du projet dans son ensemble ou 
sur l’une de ses parties, par exemple en intégrant le groupe-pilote ou des groupes d’action. Il s’agit-là 
d’engagements importants demandant du temps. 
Cet engagement peut être beaucoup plus léger, en faisant partie du réseau de soutien, en donnant un 
coup de main ponctuel. Toutes ces actions fussent-elles légères et épisodiques contribuent à la 
production du projet. 
Enfin, il y a tous les habitants du quartier qui sont informés d’une maniéré ou d’une autre du projet. 
S’ils ne participent pas nécessairement au processus de production des activités, ils en sont néanmoins 
des publics potentiels. Ils contribuent au projet en lui donnant de la vitalité et une visibilité. A travers 
ces moments de rencontres, tous sont invités à être actifs, notamment en adoptant des 
comportements qui diminuent leur empreinte écologique. 
	
 
 
 


